
Lire le lectionnaire de façon écolo-
gique
1ère Lecture : Ezéchiel 18,25-28

PREMIÈRE LECTURE
« Si le méchant se détourne de sa méchanceté, il sauvera sa 
vie » (Ez 18, 25-28)

Lecture du livre du prophète Ézékiel

Ainsi parle le Seigneur :

    « Vous dites :

‘La conduite du Seigneur n’est pas la bonne’.

Écoutez donc, fils d’Israël :

est-ce ma conduite qui n’est pas la bonne ?

N’est-ce pas plutôt la vôtre ?

    Si le juste se détourne de sa justice,

commet le mal, et meurt dans cet état,

c’est à cause de son mal qu’il mourra.

    Si le méchant se détourne de sa méchanceté
pour pratiquer le droit et la justice,
il sauvera sa vie.
    Il a ouvert les yeux
et s’est détourné de ses crimes.

C’est certain, il vivra, il ne mourra pas. »

PSAUME
(Ps 24 (25), 4-5ab, 6-7, 8-9)

R/ Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse. (Ps 24, 6a)

Seigneur, enseigne-moi tes voies,

fais-moi connaître ta route.

Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi,

car tu es le Dieu qui me sauve.

Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse,

ton amour qui est de toujours.

Oublie les révoltes, les péchés de ma jeunesse ;

dans ton amour, ne m’oublie pas.

Il est droit, il est bon, le Seigneur,

lui qui montre aux pécheurs le chemin.

Sa justice dirige les humbles,

il enseigne aux humbles son chemin.

2ème Lecture : Philippiens 2,1-11 
« Ayez en vous les dispositions qui sont dans le Christ Jésus » 
(Ph 2, 1-11)

Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre aux Phil-
ippiens
Frères, 

s’il est vrai que, dans le Christ, on se réconforte les uns les 
autres,

si l’on s’encourage avec amour,

si l’on est en communion dans l’Esprit,

si l’on a de la tendresse et de la compassion,

alors, pour que ma joie soit complète,

ayez les mêmes dispositions,

le même amour,

les mêmes sentiments ;

Le Temps pour la Création 2023
selon le lectionaire catholique

26ème Semaine du Temps Ordinaire, Année A

Les documentations écolo-
giques australiens du Père 
Charles Rue pour les di-
manches de septembre, qui 
peuvent tomber dans l’année 
de lecture A, sont traduits 
en français pour inspirer la 
réflexion. La touche austra-
lienne des suggestions est ici 
conservée. Il vous sera facile 
de trouver quelque chose de 
similaire pour votre propre 
région. Mais pourquoi ne pas 
s’intéresser à ce que font les 
chrétiens de l’hémisphère 

sud ? À ce propos, l’Église 
anglicane d’Afrique du Sud 
a aussi mis sur Internet des 
documents liturgiques pour le 
Temps de la Création : http://
www.greenanglicans.org/re-
sources/ 

Vous pouvez également y 
rechercher des suggestions 
appropriées pour vos offices 
liturgiques. Les textes qui s’y 
trouvent ainsi que ceux des 
sites web énumérés ci-des-
sous peuvent être facilement 

et automatiquement traduits 
grâce à DeepL. Il faut cepen-
dant prendre soin de vérifier 
la traduction. Les textes de 
l’Australie présentés ici ont 
également été traduits avec 
https://www.deepl.com/
translator et ensuite légère-
ment révisés.

Le Père Charles Rue appar-
tient à la Congrégation des 
Missionnaires de Columba-
nians. L’une de ses priorités 
est de créer une proposition 

évangélique pour établir des 
liens entre le travail pour la 
paix, l’écologie et la justice. 
Pendant de nombreuses 
années, il a été coordinateur 
australien à l’Institut de la 
Mission Columban pour la 
Justice, la Paix et l’Intégrité 
de la Création à Sydney. De-
puis 2018, il vit à Melbourne 
(https://www.columban.org.
au).

Voir aussi : https://seasonof-
creation.org



recherchez l’unité.
Ne soyez jamais intrigants ni vaniteux,

mais ayez assez d’humilité

pour estimer les autres supérieurs à vous-mêmes.

Que chacun de vous ne soit pas préoccupé de ses propres 
intérêts ;
pensez aussi à ceux des autres.

Ayez en vous les dispositions
qui sont dans le Christ Jésus :
ayant la condition de Dieu,
il ne retint pas jalousement
le rang qui l’égalait à Dieu.
Mais il s’est anéanti,

prenant la condition de serviteur,

devenant semblable aux hommes.

Reconnu homme à son aspect,

il s’est abaissé,

devenant obéissant jusqu’à la mort,

et la mort de la croix.

C’est pourquoi Dieu l’a exalté :

il l’a doté du Nom

qui est au-dessus de tout nom,

afin qu’au nom de Jésus

tout genou fléchisse

au ciel, sur terre et aux enfers,

et que toute langue proclame :

« Jésus Christ est Seigneur »

à la gloire de Dieu le Père.

– Parole du Seigneur.

Evangile : Matthieu 21,28-32 
« S’étant repenti, il y alla » (Mt 21, 28-32)

Alléluia. Alléluia. 

Mes brebis écoutent ma voix, dit le Seigneur ;

moi, je les connais, et elles me suivent.

Alléluia. (Jn 10, 27)

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu

En ce temps-là,

Jésus disait aux grands prêtres et aux anciens du peuple :

« Quel est votre avis ?

Un homme avait deux fils.

Il vint trouver le premier et lui dit :

‘Mon enfant, va travailler aujourd’hui à la vigne.’

Celui-ci répondit : ‘Je ne veux pas.’

Mais ensuite, s’étant repenti, il y alla.

Puis le père alla trouver le second et lui parla de la même 
manière.

Celui-ci répondit : ‘Oui, Seigneur !’

et il n’y alla pas.

Lequel des deux a fait la volonté du père ? »

Ils lui répondent :

« Le premier. »

Jésus leur dit :

« Amen, je vous le déclare :

les publicains et les prostituées

vous précèdent dans le royaume de Dieu.

Car Jean le Baptiste est venu à vous sur le chemin de la justice,

et vous n’avez pas cru à sa parole ;

mais les publicains et les prostituées y ont cru.
Tandis que vous, après avoir vu cela,

vous ne vous êtes même pas repentis plus tard

pour croire à sa parole. »

Accueil
Les lectures d‘aujourd‘hui nous rappellent que nous 
devons nous détourner de nos péchés car alors le 
Royaume de Dieu nous sera enlevé. Nous deman-
dons pardon pour toutes les fois où nous avons mis 
de côté l‘intégrité de la Création que Dieu nous a 
donnée.

À cela s’ajoutent les dynamiques des moyens de communication 
sociale et du monde digital, qui, en devenant omniprésentes, 
ne favorisent pas le développement d’une capacité de vivre avec 
sagesse, de penser en profondeur, d’aimer avec générosité. Les 
grands sages du passé, dans ce contexte, auraient couru le ris-
que de voir s’éteindre leur sagesse au milieu du bruit de l’infor-
mation qui devient divertissement. Cela exige de nous un effort 
pour que ces moyens de communication se traduisent par un 
nouveau développement culturel de l’humanité, et non par une 
détérioration de sa richesse la plus profonde. La vraie sagesse, 
fruit de la réflexion, du dialogue et de la rencontre généreuse 
entre les personnes, ne s’obtient pas par une pure accumulation 
de données qui finissent par saturer et obnubiler, comme une 
espèce de pollution mentale. En même temps, les relations réel-
les avec les autres tendent à être substituées, avec tous les défis 
que cela implique, par un type de communication transitant par 
Internet. Cela permet de sélectionner ou d’éliminer les relations 
selon notre libre arbitre, et il naît ainsi un nouveau type d’émo-
tions artificielles, qui ont plus à voir avec des dispositifs et des 
écrans qu’avec les personnes et la nature. Les moyens actuels 
nous permettent de communiquer et de partager des connais-
sances et des sentiments. Cependant, ils nous empêchent aussi 
parfois d’entrer en contact direct avec la détresse, l’inquiétude, 
la joie de l’autre et avec la complexité de son expérience person-
nelle. C’est pourquoi nous ne devrions pas nous étonner qu’avec 
l’offre écrasante de ces produits se développe une profonde et 
mélancolique insatisfaction dans les relations interpersonnelles, 
ou un isolement dommageable. 
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Un temps pour la création
La décision en faveur d’un Temps pour la Création a 
été fortement stimulée à la suite de la désignation, 



en 1989, par le patriarche œcuménique de Constan-
tinople Dimitrios 1 du début de l‘année liturgique 
orthodoxe, le 1er septembre, comme Journée de la 
Création. Dieu est proche dans la Création. Le pape 
François s‘est joint à cette initiative et a appelé à 
une attention humaine consciente pour l‘intégrité 
de la création. En 2006, le Réseau environnemen-
tal chrétien européen (ECEN) a désigné le mois de 
septembre comme un moment de renouvellement de 
notre sentiment de dépendance vis-à-vis du Créa-
teur, la conscience que nous sommes des créatures 
parmi les autres créatures, appelées à servir et à 
prendre soin de la Création de Dieu, un moment de 
louange, de repentance et de renouvèlement. Depuis 
plus d‘une décennie, les communautés ecclésiales 
particulières célèbrent ainsi un Temps pour la Créa-
tion.

Voir pour European Christian Environmental Network 
: https://www.ecen.org 

Si nous prenons en compte la complexité de la crise écolo-
gique et ses multiples causes, nous devrons reconnaître que les 
solutions ne peuvent pas venir d’une manière unique d’interpré-
ter et de transformer la réalité. Il est nécessaire d’avoir aussi 
recours aux diverses richesses culturelles des peuples, à l’art et à 
la poésie, à la vie intérieure et à la spiritualité. Si nous cher-
chons vraiment à construire une écologie qui nous permette de 
restaurer tout ce que nous avons détruit, alors aucune branche 
des sciences et aucune forme de sagesse ne peut être laissée de 
côté, la sagesse religieuse non plus, avec son langage propre. De 
plus, l’Église catholique est ouverte au dialogue avec la pensée 
philosophique, et cela lui permet de produire diverses synthèses 
entre foi et raison. En ce qui concerne les questions sociales, 
cela peut se constater dans le développement de la doctrine so-
ciale de l’Église, qui est appelée à s’enrichir toujours davantage 
à partir des nouveaux défis. 
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Intercessions
1. Règne de Dieu - Dans sa compassion, Dieu a 
suscité des prophètes pour corriger le peuple d‘Is-
raël. Que ceux qui conduisent l‘Église invoquent 
toute forme d‘intégrité comme un signe du Royaume 
de Dieu.

2. Sagesse - Les Écritures parlent de l‘eau comme 
d‘un signe de vie. Dans la lumière et la puissance de 
notre baptême, puissions-nous utiliser les rivières 
dans le respect de l‘environnement et de l‘équité 
sociale.

3. La loi - La loi de Dieu a formé le peuple élu. A 
travers nos votes, sachons encourager la perspecti-

ve de la durabilité écologique et que les dirigeants 
nationaux aient le courage de promulguer les lois 
nécessaires qui en découlent.

4. Coopération - Jésus a donné à ses disciples un 
but commun. Sachons écouter humblement les opi-
nions des autres et coopérer pour le bien commun 
des gens et de la Terre.

5. Le gaspillage - Dieu nous appelle à revêtir l‘Esprit 
du Christ. Puissions-nous nous détourner du gaspil-
lage - qu‘il s‘agisse de nourriture, de transport ou 
des exploitations minières - et établir des lois justes 
pour gérer le sol et l‘eau.

6. Tolérance - Dieu a été patient avec le peuple 
d‘Israël. Encourageons un débat scientifique pétri de 
compréhension et de tolérance pour mieux progres-
ser tous ensemble.

Renvoi
Nous avons célébré avec joie que le règne de Dieu 
coule comme un fleuve de bénédiction à travers nos 
vies. Débarrassés de toute suffisance, allons procla-
mer les signes du Royaume de Dieu partout où nous 
pourrons découvrir l’intégrité de la Création.

Que puis-je faire ?
•	 Recherchez comment vos autorités locales s’oc-

cupent de la gestion de l‘eau.

•	 Contactez Caritas au sujet de ses projets sur 
l‘eau dans les îles du Pacifique. (Les îles du 
Pacifique sont plus proches de l‘Australie que de 
nous. Mais la France possède des départements 
dans le Pacifique. Caritas poursuit des projets 
visant à garantir l‘approvisionnement en eau 
potable dans le monde entier.)

•	 Comment votre municipalité procède-t-elle aux 
évaluations environnementales ?

L’alliance
Dieu a fait une „alliance de compassion“ avec les 
peuples opprimés et aliénés. Jésus a montré de la 
compassion pour la pauvre veuve, mais a défié le 
jeune homme riche (Mt 19, 16-24).

Faisant preuve d‘intégrité, il a tendu la main au 
percepteur d‘impôts et à la prostituée marginalisés, 
mais il a affronté les changeurs de monnaie dans 
le temple (Jn 2, 14-16). C‘est à travers le lien du 
peuple avec la terre que Dieu a d‘abord montré de 



la compassion (Jr 42, 11-13). Même les bêtes des 
champs méritent qu’on leur montre de la compas-
sion (Ps 50, 10-11). Lorsque l‘alliance a été renou-
velée, Israël a grandi pour accueillir l‘étranger (Dt 
29, 29.8-10). Dans sa miséricorde, Dieu entend le 
cri des pauvres et des souffrants (Ps 34, 1-6). Les 
premières Églises ont fait preuve de compassion à 
travers les nations en envoyant de l‘aide entre les 
communautés (Ac 11, 27-29).

L‘écothéologie (anglais : ecotheology) est une forme de théolo-
gie constructive qui se concentre sur les rapports de la religion 
et de la nature, en particulier à la lumière des préoccupations 
environnementales. L‘écothéologie commence généralement à 
partir de la prémisse qu‘il existe une relation entre les visions du 
monde religieuses et spirituelles des humains et la dégradation 
de la nature. Elle explore l‘interaction entre les valeurs écolo-
giques, telles que la durabilité, et la domination humaine de la 
nature. Le mouvement a produit de nombreux projets religi-
eux-environnementaux à travers le monde.

L‘écothéologie chrétienne s‘appuie sur les écrits d‘auteurs com-
me le prêtre jésuite et paléontologue Pierre Teilhard de Chardin, 
le philosophe Alfred North Whitehead, et le prêtre passioniste et 
historien Thomas Berry. Elle est aussi bien représentée dans le 
protestantisme par John B. Cobb, Jr, Jürgen Moltmann et Micha-
el Dowd ; dans l‘écoféminisme par les théologiennes féministes 
Rosemary Radford Ruether, Catherine Keller et Sallie McFague 
; dans le catholicisme romain par John F. Haught ; et dans 
l‘orthodoxie par Elizabeth Theokritoff et George Nalunnakkal 
(actuellement évêque Geevarghese Mor Coorilose de l‘Église chré-
tienne des Jacobites syriens). En plus des travaux sur la théolo-
gie en soi, les exégètes de l‘importance écologique des Écritures, 
comme Ellen Davis jouent également un rôle important

Abraham Joshua Heschel et Martin Buber, tous deux philosophes 
juifs, ont également laissé leur empreinte sur l‘écothéologie 
chrétienne, et sont une importante source d‘inspiration pour 
l‘écothéologie juive. La plus récente et la plus complète expressi-
on de l‘écothéologie juive peut être trouvée dans les travaux de 
David Mevorach Seidenberg sur la Kabbale et l‘écologie

https://fr.wikipedia.org/wiki/Écothéologie

Les fondateurs, les témoins et les 
saints
Dans une bonne pratique missionnaire, la procla-
mation de l‘Évangile s‘appuie sur les croyances des 
populations locales - Asie, Afrique, Amériques, 
Pacifique. Certaines communautés ecclésiales ont 
développé des rites et des théologies locales. La 
connaissance des religions de la nature était décisi-
ve pour faire grandir la foi. Au VIIe siècle, des mis-
sionnaires catholiques se sont rendus à l‘extrémité 
orientale de la route de la soie et ont été accueillis 
dans un monastère taoïste près de Zian.

Deux siècles de cet échange sont consignés dans 
une unique stèle de pierre. Le musée du Vatican en 
abrite une copie. En Australie, Eugene Stockton s‘est 

engagé auprès des Aborigènes pour explorer leur 
sentiment d‘appartenance au pays et leurs histoi-
res du temps du rêve. L‘Evangile lié aux croyances 
traditionnelles sur la nature est devenu une nouvel-
le révélation, un nouveau mysticisme qui porte ses 
fruits sous forme de poésie et d‘art. http://compas-
sreview.org/summer02/3.html

Mysticisme
Parler de la „Terre Mère“ est une expression courante 
chez les peuples indigènes. Cette métaphore traduit 
la réalité selon laquelle la Terre nous embrasse et 
nous nourrit, qu‘elle est résistante et qu‘elle persis-
te à prendre soin de nous. Nous nous souvenons des 
histoires de femmes courageuses et attentionnées 
dans les Écritures - les sages-femmes Shiphrah et 
Puah ont défié la loi du pharaon (Ex 1, 8-22) ; 
Esther a plaidé pour sauver son peuple de l‘anéan-
tissement (Est 4:16).

Ces histoires de soins soutiennent le travail des 
peuples autochtones, des communautés rurales et 
des groupes de protection de la nature. La Terre 
Mère se trouve dans chaque endroit local.

Visée écologique
Les électeurs et les décideurs politiques australiens 
sont appelés à comprendre les cycles naturels - par 
exemple, les courants d‘air chaud et froid, de la 
pluie et des vents secs ; la pollution de l‘air : www.
cawcr.gov.au. Sans connaissance de l‘air, de l‘eau et 
des autres cycles naturels, la population est su-
sceptible d‘être trompée par ceux qui mentent pour 
des raisons politiques ou économiques. La prise 
de conscience se traduit par des politiques d‘aide 
appropriées.

La prise en compte des cycles naturels permet 
d‘évaluer correctement la situation de nos voisins 
du Pacifique qui subissent les effets du réchauffe-
ment climatique.

Les impacts de la forte concentration en carbone at-
mosphérique sont nombreux : l‘intensité des cyclo-
nes augmente, le niveau de la mer s‘élève et inonde 
les petites îles, l’acidification des mers provoquent 
la destruction des coquilles des petites créatures 
marines, qui sont souvent la nourriture des pauvres. 
www.pacificclimatechangescience.org



En même temps que nous pouvons faire un usage responsable 
des choses, nous sommes appelés à reconnaître que les autres 
êtres vivants ont une valeur propre devant Dieu et, « par leur 
simple existence ils le bénissent et lui rendent gloire », puisque 
« le Seigneur se réjouit en ses œuvres » (Ps 104, 31). Précisé-
ment en raison de sa dignité unique et par le fait d’être doué 
d’intelligence, l’être humain est appelé à respecter la création 
avec ses lois internes, car « le Seigneur, par la sagesse, a fondé 
la terre » (Pr 3, 19). Aujourd‘hui l’Église ne dit pas seulement 
que les autres créatures sont complètement subordonnées au 
bien de l’homme, comme si elles n’avaient aucune valeur en 
elles-mêmes et que nous pouvions en disposer à volonté. Pour 
cette raison, les Évêques d’Allemagne ont enseigné au sujet 
des autres créatures qu’« on pourrait parler de la priorité de 
l’être sur le fait d’être utile ». Le Catéchisme remet en cause, 
de manière très directe et insistante, ce qui serait un anthro-
pocentrisme déviant : « Chaque créature possède sa bonté et sa 
perfection propres [...] Les différentes créatures, voulues en leur 
être propre, reflètent, chacune à sa façon, un rayon de la sages-
se et de la bonté infinies de Dieu. C’est pour cela que l’homme 
doit respecter la bonté propre de chaque créature pour éviter un 
usage désordonné des choses ». 
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Culture locale
Les gens développent un heureux sentiment d‘ap-
partenance à leur environnement physique et à 
son rythme temporel grâce à leur connaissance de 
l‘histoire. Les peuples autochtones ont cette tradi-
tion : Marqué par le rire du kookaburra, le coucher 
du soleil était l‘un des moments les plus agréables 
de la journée. Le feu était allumé, la nourriture 
préparée, et pendant que la nourriture refroidissait, 
les enfants écoutaient le conteur.

(Francis Bodkin D’harawal, 2013 Envirobook, Sussex 
Inlet NSW.)

Ecoutez le rire d’un Kookaburra chez: https://www.
youtube.com/watch?v=S0ZbykXlg6Q

Le Martin-chasseur géant (Dacelo novaeguineae), 
aussi appelé kookaburra, est un oiseau mythique 
dans la culture aborigène. Son chant a ressemblé à 
un rire rauque.
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